
Voici le « texte » consacré au camp de concentration du Vernet d’Ariège dans le « centre d’histoire » de la 

Résistance et de la Déportation de Varilhes en Ariège. Ce « texte » écrit par un « conseil scientifique », est 

composé d’un titre & de 3 phrases. Il est ici dans la colonne du milieu. Vous pourrez lire mes remarques 

en bleu, celles imaginaires d’une personne profane en rouge & en violet, celles que nous pourrions avoir 

en commun. La « qualité » de ce « texte » m’a obligé à inventer des mots nouveaux pour m’exprimer. 

Franchement, j’ai assez de travail avec les projets - de qualité & sans budget pharaonique - que nous 

menons avec l’Amicale & mon métier d’instituteur. Si en plus des corrections du travail de mes élèves, il 

faut aussi corriger le « travail » de ce « comité scientifique », 24 heures par jour ne suffiront pas.  

Mais, bon, Adelante ! Corriendo !  

 

D’emblée aucune date à l’horizon, c’est bizarre pour un texte d’Histoire ou alors c’est une histoire, voire une 

historiette, mais qui à mon humble avis, ne restera pas sans histoires...  

LE CAMP Un camp de quoi ? de 

réfugiés ? de militaires ? de sport ?  

 
LE CAMP DU VERNET  

LE CAMP D’après Marcel Peyrouton, 

ministre secrétaire d’Etat à l’intérieur 

du gouvernement fasciste de Pétain, 

c’est un camp de concentration.  

 En Ariège, le camp du 

Vernet,  

En Ariège Autant dire au moins le camp 

du Vernet d’Ariège puisque c’est le nom 

de la commune.  

 à l’origine  Petit repère temporel très vague.  

troupes coloniales Ah ! C’est un camp 

pour nos tirailleurs sénégalais qui ont dû 

se préparer au combat, normal puisque 

c’est la Seconde Guerre Mondiale.  

construit pour les 

troupes coloniales,  

Effectivement, ce camp a été construit 

en 1918 à l’origine pour servir de 

cantonnement aux tirailleurs 

Sénégalais de l’armée française.  

 

l’internement Pour folie, certainement.  

est utilisé pour 

l’internement  

l’internement Préciser internement 

administratif aurait été nécessaire.  

nombreux soldats Mais qui sont ces 

soldats ? nombreux ? Les tirailleurs 

sénégalais, c’était au début, mais 

après… ce ne sont pas des soldats 

allemands, si l’armée française avait fait 

des prisonniers, cela aurait été le dit, & 

même l’écrit dans les livres d’Histoire. 

Alors ? Mystère & boule de gomme.  

de nombreux soldats.  nombreux soldats Dire que ces soldats 

étaient des soldats Républicains 

Espagnols eut été un minimum de 

respect pour ces premiers combattants 

de la bête immonde. Ils seront 

emprisonnés de février à septembre 

1939 avec des membres des Brigades 

Internationales.  

Ça pour être nombreux ils l’étaient, 

30 000 personnes au moins ont été 

internées dans ce camp. & pas que des 

soldats, des civils aussi.  

Ah on va savoir qui sont ces soldats, 

m’enfin !  

Ceux notamment  Ceux notamment de la colonne 

anarchiste En fait la 26ème division de 

l’armée républicaine espagnole, qui 

n’était pas composée uniquement 

d’anarchistes d’ailleurs… Des soldats 

d’autres divisions aussi y arriveront en 

ce mois de février 1939.  

Exemple flagrant de manque de 

CONCENTRATION : Durruti 

Buenaventura, est une des figures 

principales de l’anarchisme espagnol, qui 
commandera une colonne de soldats sur le 
front de Madrid pendant la guerre 
d’Espagne. Il y mourra le 20 novembre 
1936.  

Houlà là ce doit être la fameuse 

cinquième colonne ! 

de la colonne  

Tu m’étonnes, des soldats anarchistes, 

on ne risquait pas de la gagner la drôle 

de guerre.  

anarchiste  

Qui c’est celui-là ? Voyons voir ce que dit 

Wikipédia : « The Durutti Column est le 

nom utilisé par le musicien Vini Reilly 

pour sortir ses disques. » Waouh !  

Durutti  

Bien fait pour eux, tiens, ils nous ont fait 

perdre la guerre, on n’allait pas les 

bichonner !  

y connaissent des 

conditions de vie très 

difficiles  

Le camp de concentration du Vernet 

d’Ariège a été le plus répressif de 

France. La cause principale des décès 

a été la cachexie - affaiblissement 



profond de la santé d'un individu, lié à 

une dénutrition sévère de l'organisme-.  

d’autres étrangers Je suppose que les 

tirailleurs sénégalais ont été rejoints par 

d’autres soldats étrangers… comme des 

spahis peut-être ?  

et seront rejoints par 

d’autres étrangers  

En fait les « indésirables étrangers » ne 

rejoindront pas les autres étrangers, 

mais seront internés de façon 

arbitraire, car citoyens de pays contre 

lesquels nous étions en guerre.  

Par un tribunal militaire donc !  jugés  Hélas non ! Internés sans jugement ni 

recours, il s'agit d'une incarcération 

arbitraire.  

& Voilà, ils ont dû faire les Zouaves. On a 

dû en fusiller. En temps de guerre ! Un 

militaire dangereux et étranger… j’ai 

compris, c’étaient des Zouaves.  

dangereux.  C’étaient des hommes engagés avec 

leurs idées politiques, que la 3ème 

République Française a préféré 

enfermer, par peur.  

Résistance On parle de Résistance, ce 

qui est normal dans un « centre 

d’histoire » de la Résistance et de la 

Déportation. Mais pas de Déportation, 

c’est bizarre parce que CAMP c’est 

souvent associé à Déportation. Tu me 

diras, on ne parle pas non plus de juifs.  

Parmi eux, beaucoup 

s’engageront dans la 

Résistance.  

Résistance On parle de Résistance, ce 

qui est normal dans un « centre 

d’histoire » de la Résistance et de la 

Déportation. Mais pas de Déportation, 

c’est bizarre parce que 4679 

personnes ont été déportées en 26 

convois, soit par répression politique, 

pour travaux forcés ou par persécution 

antisémite.  

Je ne savais pas que des Zouaves s’étaient engagés 

dans la Résistance. J’ai le tournis là. Je n’ai rien 

compris ! Mais je voudrais bien comprendre. Il doit 

bien rester des vestiges de ce camp du Vernet, ah 

non, il n’y a rien d’écrit. Un site Internet peut-être, hé 

bé non plus. Tu me diras que le centre d’histoire 

n’en a pas non plus. Voyons voir si je peux me 

connecter ici. Ah bonne nouvelle, ça capte, je tape 

« camp du Vernet ». Oh mais oui, un site Internet, un 

lieu à visiter, quatre pages dans Télérama en 2011, 

un passage à France Culture en 2013, un à France 

Inter en 2014, un article dans Pyrénées Magazine 

en 2016… Je crois que je vais y aller illico presto.  

Voici donc un « texte » sur le camp de concentration 

français le plus dur de France, administré par la 3ème 

République française, par l’État Français Fasciste de 

Pétain puis par les Allemands, sans date, sans 

chiffres ! Un « texte » de négattitude de ce qui s’est 

passé dans ce camp & de tout le travail réalisé par 

l’Amicale depuis le 1er décembre 1944.  

Aucun mot, dans ce texte spécifique au camp du 

Vernet, peut-être ailleurs mais je ne suis pas allé voir 

tellement j’étais en coléritude, sur les 4679 

hommes, femmes, enfants déportées/déportés 

depuis le camp du Vernet. Il est vrai que ce n’étaient 

que des métèques qui représentaient tout de même 

70 nationalités des 5 continents. Je découvre 

l’OSTRACISME D’OUTRE-TOMBE…  

 

 

 


